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LE MARÉCHAL PÉTAINÎ Le 59- anniversaire 
a présidé les fêtes des Sauveteurs du Nord 

du 20e anniversaire et du Pas-de-Calais 
de la victoire de Verdun i 

(SUIT! OB LA FREMIS*» PAO!) 

Verdun 21 - V e n a n t de Metz où J ! T l î m ^ r é s ^ t a ^ ^ c u ^ ^ f ^ 
• T t t mgà la nuit, le maréchal Pé ta in I R o i e r S a i e ï ï S ^ m ^ S J S ^ T l M t J S ^ 
a préside aujourd'hui le* fêtes d u 20e : député-maire de Û l l ë le Préfet i n ^ £ 
.miuversaire de la victoire de Verdun i d e ^ a J a ^ r P r o c u r e u r ' o> £ R ^ n h H n S Î 
Le m a r é c h a l a e i e reçu d a n s Je grand | Mahier. P a ' r ^ B e T e z ^ d ? ^ G r a ï g e 

' — u r s : le Consul | , 
l e îConsul de Perse 

•-alon d'honneur de l'Hôtel de Ville par I 'àeT'u^tau^^^Z^- °,e i t u r » n « 5 -
I Thiebi dépuUMna.r . entoure S S [ j n é r a l ^ e ^ î g i q u e ' t t S J J » « S B Ë «*" 

m e m b r e s du Conseil munic ipal , de 
m o n t e s de la 

présentants des sociétés 

Le rapt d'un enfant 
à Marseille 

plupart d e s a u t o n t e s û H ^ m i eTdes" ! l ^ e l l - d i T e c t e u l * é n é r * 1 d e s M m e * <«e | qûlété. 
r -présentants des s o c i é f " 
s-mhaitant ' la b ienvenue 

Enlevé samedi soir 
par un automobiliste, le bambin 

fut rendu dais la mât à ses Barents 
Marseille. 21. — Le pet i t André Zeha-

lttcochian, â g é d e 4 ans , habi tant au 
quartier des Grands Pins , près de Sa int -
Loup, banlieue de Marseil le, ava i t é té en­
levé d a n s la soirée par un automobi­
l iste inconnu. Malgré les cris de l 'enfant , 
le ravisseur a pu s'enfuir sans être in-

locales. . En i 
_ J marécha l M S c i v e - T h i r i e z rendit ensui te h o m -

M Thiebaut a rappelé avec quel le af-1 m a g e a u x d isparus : a S a Majesté la 
l ec i i on profonde la populat ion recevait ! K e m e Astrid ; à MM. Crépy-Saint-Léger 
celui q u e l l e considérera c o m m e le sau-1 p r e s l d e n ' ; G u s t a v e Spriet. président de 
K'ur qui lui a év i té l ' invasion e t la I «ectlon de Lens, etc 
souillure. i Ins t inc t ivement les conv ives s e levé-

D a n s s a réponse, le marécha l Pe ta ln ! rent et observèrent une m i n u t e de si-
a fait a l lus ion a la mort tragique d u de- lence. 

tire Victor Schlei ter , puis U a Par iant rt. 
ajoute i S i j'ai éprouve beaucoup de necTar» 

; ' e : " e h e ^ u x % ^ e r t p a ^ ^ r S d b o u l U e k 1 ^ " • " " » - u s rolongerez s , 
et p « „ u w u s Tes, ™ r ? « £ n t o ^ u s ! ™ T n r 5 . , 5 . î ^ f , P - ! ? S p e r e r U " " ^ 

ex déce lé mon désir de revenir parmi i q U -1 D r e s i a a Pendant 30 a n n é e s ». 
'•"us ». Le marécha l a s igne le livre l l l sa lua ensui te les personnal i tés pre-
a'or et a ass isté ensui te a la cathédrale | s entes ; expr ima sa vive grat i tude a la 
a la messe so lennel le organisée par .e i Municipalité , aux musiques qui paruci-
Souvenir français a la mémoire des I perent à la fête , à M. Quoirez et a son 
morts de la guerre. I orchestre. Enf in il fél icita partieuliere-

A midi, un dé jeuner Int ime lui a é té I m e n t M. Maris e t ses col laborateurs pour 
offert par la munic ipal i té et à 14 h. 30 ! 'a bonne organisat ion de la fête et il 

le palier d u m o n u m e n t de la Vie- i associa tous les m e m b r e s du Consei l 

Crepy-Saint-Léger. 
< Les h o m m e s passent . 

o.re. devant plusieurs mil l iers de per-
- mnes ou se remarquaient les délega-
":ons des Anc iens C o m b a t t a n t s d u dé­
routement bvec leurs drapeaux, le mare-
, :ial après un discours d u maire de 
Verdun a parle au nom de la France. 

ux troupes de la garnison qui o n t de-
; .e ensui te d e v a n t lui. 

LE MERVEILLEUX TRAITEMENT ! J T n X , , * t r ^ l ï ^ i f ? Lham.?î 
DU DOCTEUR VIDAL, A LILLE 

d adminis trat ion à ces fé l ic i tat ions. 

M HANOTEL. prenant la parole au 
nom de la Municipal i té excusa. M. Maes. 
députe-maire, et c i ta e n exemple !a sc-
riete de s sauveteurs dont l 'œuvre mu­
tualiste est magnif ique. 

Vivement applaudi M. Paul SION, le 
nouveau député de Le ns rendit nom­
mage aux sauveteurs qu il unit a tous 

de bataille, sur les mer et d a n s la terre 
pour l 'humanité tout entière. 

La sûreté et la brigade mobile, immé­
d i a t e m e n t alertées, s é ta ient mi s à la 
recherche du t k idnapper ». 

On nous s ignale que le petit André 
Zehal l tcochian a é té rendu peu après â 
ses parents 

UN COUREUR ASSOMMÉ 
PRES DE VESOUL AU COURS 

D'UNE DISCUSSION 
Vesoul. 21. — A la sui te d'une discus­

sion qui a éc laté d a n s un café, le cou­
reur de cross-country Letisserand. bien 
connu d a n s les mil ieux sportifs, a été à 
moit ié a s s o m m é par un ancien cama­
rade de club, à Saint-Loup-sur-Senouse. 
Il a été transporté à l'hôpital de Lu-
xeuil. 

S o n é ta t inspire o i vives inquiétudes. 
L'agress»ur du crossman, e n n o m m é 

Blot. a ete «arde i la disposit ion de la 
Justice. 

SANGLANTES BAGARRES 
POLITIQUES 

A BUCAREST 

UNE MITRAILLEUSE DE 100 GR. 
On m a n d e de CHICAGO qu'un in­

génieur yankee vient de fabriquer une 
mitrai l leuse minuscule pour tuer l e s . , 
puna i se s : Etait-e-e bien la peine ? L'an-
t i -punaises PLY-TOII tue plus sûre­
m e n t et plus économiquement . 9525 

L ASTHME t t le R H U M E des FOINS 
I e docteur Vidal, le grand specia 

La remise des récompenses 

*t z o n q u e m e n t que. grâce à sa me-
..^de. les cas d 'asthme, de r h u m e de s 

v . r . s et d 'emphysème, m ê m e anc iens . 
sont amél iores e n quelques séances . 

« Sur cent cas traites, affirme-t-11. 
< ai obtenu 80 cas de euer i sons ou d'ame-
. ration:, sérieuses. Il m'est m ê m e ar­
rive d'obtenir, dès la première touche . 
. i disparit ion complète de l'essouffle­
ment . Tous les cas ne sont é v i d e m m e n t 
p i s auss i favorables II faut, le plus 
a u v e n t , plusieurs séances pour obtenir r e n , t

l £
e . m i s e s . 1

a 1 * 1 2 d u D a n c l u e t . 
n résultat romDlet » Médail le de la Reconna i s sance Frao-

' " L e c t e u r £ d a ! vous rappelle que i < a i ï e : M m e R i ™ e t z • " * « « . ° * » — 
.: de svmpathico'.herapi'e s i tué j MUTUALITE. — Médail le d'or : M 

11 rue FaidhertM à Lille, applique sa i Alphonse Viseur, secrétaire gênerai de 
m é t h o d e su ivant la 'ecl inique qui lui 

ONZE OUVRIÈRES INTOXIQUÉES 
DANS UN TISSAGE DE SOIERIES 

A SAINT-ÉTIENNE 
' Sa int -Et ienne . 21 — Hier mat in , vers 

10 heures d a n s une us ine de t i s sage de 
soieries de Saint -Et ienne , onze ouvrières 
.-'ouffrant d' intoxicat ion o n t dû être 
transportées par leurs camarade.s dans la 
cour de l'usine, où trois médec ins sont 
venus leur prodiguer des soins . Elles o n t 
été ensui te transportées à l'hôpital. 

On croit que cet te intoxicat ion a été 
provoquée par les é m a n a t i o n s d'un mo-

!?2J!L™,&«s?!Xï~qui lu- ! ̂ TiïSŒTiïiïiïr11 neces" 
Deux ouvrières sont d a n s un état 

grave. 

T a n d i s que d a n s la sal le d u banquet 
, .m procédait a la remise des recompen-

de la sympath icotherapie . déclare | s e s d o n t n o u s d o n n o n s ci -dessous le pal-
mares, la l ina le 1e tournoi de football 
se déroulait au Stade munic ipale Est e t 
un concours de natat ion pour la Coupe 
des sauveteurs avait l ieu au canal . 

O n trouvera d autre part les résultats 
de ces deux reunions sportives 

LE PALMARÈS 

est s i r igoureusement personnel le e t que 
. n i q u e malade est so igneusement exa­
mine avant d être traite. 

Les consul tat ions o n t lieu de 10 h. 
3 midi et de 2 à 6 heures . Tel : 505 65. 

Désireux d'éviter toute confusion, le 
P o c ' e u r Vidal décl ine toute responsa-

IUT les conséquences qui peuvent 
: d'une applicat ion fantais i s te 

Lille 

Médail le de bronze : MM M a n u s Joli 
bois, de Le ns . F. Foulloy, de Lens ; E 
Tant , de Lens. 

Grand diplôme d'honneur pour de 
vouement a la société : MM. B o u r m s i e n i 
Henri, porte-drapeau de Calais ; Ma- i loi su ivante 
;nier Oscar, de Boulogne Art. 1er. — A dater de la promulga-

MedaiUe d'or pour dévouement a u I H P V f t J * , f i £ " ^ ! L * L * ! i d , é c r e S . , d " 
MM. Maes Paul, de Lille : Ha 

L'ABROGATION 
DES DÉCRETS-LOIS 

CONCERNANT 
LES FONCTIONNAIRES 

Paris, 21. — t L'Officiel » publie la 

Des extrémistes de droite 
ont attaqué des ouvriers 

et des journalistes de fauche 
et l'on compte plusieurs victimes 

dont un tué 
Bucarest , 21. — Des inc idents se sont 

produits d a n s le courant de la mat inée 
entre ouvriers de g a u c h e et é tudiants 
extrémistes de droite, d a n s presque tous 
les quartiers de la capitale . 

D'après les premières informat ions 
off icieuses qu i .ont pu être recueillies, un 
ouvrier typographe aurait été tué et 
trois autres gr ièvement blesses : d'autres 
blessés, appartenant aux deux partis 
son* so ignés dans les hôpitaux. U n com­
missaire de police aurait éga l ement été 
blessé. 

Les é tud iant s appartenant aux grou­
pements racistes d e x t r ê m e droite, ayant 
décidé pour aujourd'hui le boycottage 
des journaux d é m o c r a t e s en organisant 
des équipes qui devaient empêcher la 
vente de ces journaux dans la capitale 
les ouvriers de gauche ainsi que les ré­
dacteurs des journaux visés ont . à leur 
tour, organisé la défense des kiosques et 
des camelots . 

Les extrémistes de droite ont pourtant 
réussi à se saisir, dans dif férents quar­
tiers, des feuil les démocrates et les o n t 
brûlées ) : ils ont éga l ement attaqué les 
auto-camions des services de messager ie 
des journaux de gauche. La distribution 
des journaux a été e n partie empêchée . 

Des incidents sang lants se sont pro­
duits dans les environs du s iège de l'an­
c ienne Garde de Fer. organisat ion extré­
miste de droite, où des groupes d'ouvriers 
de gauche ont été at taqués à coups de 
revolver. C'est là qu'un ouvrier aurait 
été tué et trois autres blessés griève­
ment . 

C'est au cours d'une bagarre qui s'est 
produite d a n s le centre de la ville qu'un 
commissa ire de police, qui assurait le 
service d'ordre, a é g a l e m e n t été blesse. 

Les rédactions et les atel iers des jour­
naux démocrates sont barricadés. Des 
forces considérables de police et de een-
d a r m e n e assurent le service d'ordre dans 
les différents quartiers de la capitale . 

Les inc idents cont inuent dans la ville. 
De nombreuses arrestat ions ont été opé­
rées : on en éva lue le chiffre à une cen­
taine de personnes appartenant aux 
deux partis en opposit ion. 

T. S. F. 
RADIO-P.T.T. NORD A LILLE (247 m. S ) . . v re* — 19 h. 50 : Causerie. — 20 h. : Mé-

— Lundi 21 juin. — 6 h. 60 : Depuis Paru lodles : Pressentiment ; Le Petit Mou-
P.T.T. Bullet in météorologique. — 7 b. : lin ; Terroir : Chanson tendre , Mélo-
Depui* Paru P.T.T. Information». Revue aies : Mon Prince Charmant : Petite Vi­
de la Presse — 7 h. 40 : Disques : Con- gabonde ; Le chant de notre amour : 
cert par l'orchestre Jack Uylton : A great | u a n s m» chambre. — 20 h. 30 : Presse 

CHEVRON, l'eau minérale aux gaz na­
turels chez ts les dépositaires Lactella. 

indemnité représentat ive de logement 
pour les ménages de fonct ionnaires sont 
abroges. 

» L'article 1er du décret d 30 juin 1934 
qui a modifie le taux des a l locat ions de 

de son t r a u e m e n t V e t r a p p e l l e q u e - s a i ^ o c e t e j MM Maes Paul, de L i l l e ; Ha- | M j ^ m e n ? L n s f a Ï Ï e ^ d é c m d u * ! . 
n i e t h o d , est appliquée a L i l l e u n i q u e - j guette César, de l ^ ^ t o ^ F e . ^ * ? * ^ ^ ^ £ ^ S e r n e " l n
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nient a : Institut Médical s i tué 13 rue | "*• de L i l l e . Bois Charles, de Lens. d e m n i t e de résidence, ou la deuxième 
P .< .dherbe Bien noter le numéro 13. i Meda. l le de vermeil pour a c t e s de cou-

9508 ! rage : M Avron Léon, de Calais . 
Médaille de vermeil pour dévouement 

U r m Ç f l ! F I T m N n F « . 1 I f . I I F S ' a , a *oci'%é : MM Masquelier A u g u s u n . 
D I O J U L U I I U H U U L I U U C J ae Tourcoing . M o n d i a u x Fenelon, de 
• 21. — La dissolution des Ligues i Lens ; Desoul iers Charles, de Boulogne 

et en province a donne lieu a de i Médaille d'argent (Ire classe) pour actes 
r-:dents s a n s gravite. O n a pro- | de courage i MM. Pie Alphonse , de Ca-

< dé a quelques arrestat ions qui n'ont j iais ; Putot Henri, de Calais. 
pas été maintenues . i MedaiUe d'argent l i r e classe) pour de-

si -11 . . . . . m i | vsjuement a la société : MM. Gustave 
B'ivea CHEVRON ? Bnrez CHEVRON ? j Scrive-Thiriez, de Lille. 1er vice-président 

si . i l a i sant fonct ion de preisûent ; Heyden 
Daniel , de Dunkerque ; Liagre Pierre, de 

NE POUVANT ASSOMMER 
SON GENDRE. UN ÉNERGUMÈNE 

S'EN PRIT A UN AGENT 
Paris. 21. — Camil le Dul ieu est déjà , 

à l 'âge de 38 ans . un beau-pere irascible 
rt tyrannique. Cantonnier d e la ville 
de Paris, il avait tenu à habiter. 1, rue 
du Cbat-Botté . à Vitry. le pavi l lon voisin 
de celui de sa fille, âgée de 20 ans e t 
mariée a M. Massé, 28 ans, employé 
dans une adminis trat ion de la localité 

Depuis quelque temps, Dul ieu avait 
pris ombrage d'un j t u n e m é n a g e que 
fréquentaient ses enfants . Et à plusieurs 
reprises il avait m e n a c é de « repré­
sail les » son gendre. 

Or. vendredi soir, met tant à exécut ion 
es menaces . Camil le Dulieu s arma d'un 

l e n c o u r a g e m e n t nat ional aux familles ; e ô u r d j n e t essaya, a coups de pied, de 

QUELQUES INCIDENTS 
POLITIQUES ONT EU LIEU 

HIER A PARIS 

! Tourcoing ; Naour Charles, de Dunker-
I que ; Vanelst Alfred, de Lille 

' MedaiUe d'argent (2e classe) pour ac-
j tes de courage : MM. Deuez Edouard, de 

Calais ; D o h e n Louis, de Calais ; Uou-
P a n s . 21 - Quelques mani fes ta t ions ! b e l l e M a r c e i , d e Calais . Ducloy Jean. 

rravité ont eu lieu, ce mat in , dans J e C a i a l s . Fabrizzi Romeo, de Calais ; 
di f férents quartiers de P a n s . C est ainsi R e n a r d P a u L d e Tourcoing. 

• Z 7 ï l u % À T r Z e e i ï L ^ i ï M ^ U . d'argent £ c lasse , pour ne 
: irsei l laiae» aux abords de l'église i vouement a la société : MM. Lormier 

a m b e r t d'autres jeunes gens , du Jean, de Calais . Decroix Léon, de Ca-
populaixe entonnèrent 1' « Inter- lais ; Dupont Charles, de Lens , Dut i :z 

il ona i e » Charles de Lens ; Vandredeuil Georges. 
. . . I „ J . A i de Tourcoing ; Hochart aGston , de Lille 

f s'ensuivit une légère bousculade * . . . „ * ' „ ' 
>quaHs mit fin rarrivee d es agents . MedaUte de bronze pour a c t e , de cou-

rage : M M Caudron Opicius. de Bethu-
D'a itre part, des a l tercat ions entre | n e . R o y e j e a n _ d e Lille ; F lamein Jules. 

-. v i d e u r s de journaux se sont produites | d e Dunkerque ; T h e b a u x Joseph, de p.ace d'It e: place Clichy. 

Une bacarre à Montparnasse 
Paris . 21. — Vers 23 heures, une tren-

' . : n ( de jeunes e e n s se son t pris de 
c, lerelle avec des consommateurs du c a l e 
ri ; la Coupole, a Montparnasse . Les jeu-
r.es gens pénétrèrent à l'intérieur de 

.nent et brisèrent une partie 
<: i matériel . Ils ont pris la fuite à l'ar-
r véa de police-secours et aucune ar-
restatlon n'a pu être opérée. 

tfS 

DE PARIS SUCCUDSAL. L 
LILLE 

f i a . ' « • N a t i o n a l * 
^ 9 3 8 3 

UN MOUVEMENT 
RÉVOLUTIONNAIRE 

EN COLOMBIE 
Quito «Equateur), 21 — On apprend 

par les représentants d iplomat iques de 
1 Equateur a Bogota , qu'un m o u v e m e n t 
T' vo ut ionnalre a éc laté d a n s diverses | ferents concerts qui furent donnes place 
parties de la Colombie. Le gouvernement j de la Gare, par l 'Harmonie des Chemi-
A pria des mesures pour mainten ir l'or- i r.ots sous la direction de M. Charrier. 
jjrJT I e t p lace de la République par l'Harmo-

Dunkerque ; Malbranque Robert. 
Lille . Decreux Louis, de Lille ; Mlle 
Yvonne Decreus, de Lille ; Hequette Vic­
tor, de Tourcoing ; Legrand Gaston , de 
Lens ; M m e Martin-Luc, de Lens : Dela-
londe Paul, de Dunkerque ; Lison Eloi, 
de Dunkerque ; Hot Louis, de Valencien-
r.es . Wadoux Louis, de Boulogne. 

Médaille de bronze (Ire classe) pour 
dévouement a la société : M Léonard 
Charles, de Lens. 

MedaUle de bronze i2e classe i pour de-
vouement a 1a sor .etê i MM. Lacroix 
Marcel, de Boulogne ; Monseux Paul, de 
Valencennes . ; Dufrenoy Louis, de Bé-
thune ; Leblond Emile, de B e t h u n e ; 
Menu Edmond, de Dunkerque ; Vanhil le 
Henri, de Dunkerque ; Hecquet Eugène. 
de Dunkerque ; Verrons Gabriel , de Dun­
kerque : Lavie Jules, de Dunkerque ; 
Waeteraere August in, de Dunkerque ; 
M m e Gabriel le Chaval . de Lille : MM 
Crombet Germain , de Tourcoing : Dilly 
François, de Lens : Rombaut Jean , ae 
Lens •. Demazeure Emile, de Lens ; Ma­
ris Julien, de Lens ; Lixon Arthur, de 
Lens ; Srhedts Jacques, de Boulogne : 
Tota in Jean-Bapt is te , de Boulogne ; De-
prez Louis, d e Lille. 

Les concerts 
Une foule nombreuse assista IUX dif-

nombreuses est abroge. 
» Le taux de ces al locat ions est rétabli 

aux chiffres prévus par la loi d u 16 
avril 1930. Sera relevé le m i n i m u m des 
tra i tements , salaires et retraites des 
fonct ionnaires et agent s de services pu­
blics. Etat, département , c o m m u n e s et 
des services concédés, n o n . soumis au 
prélèvement inst i tue par les decrets-

fracturer la porte de la demeure de s e s 
enfants . 

big bunch of you (fox-trot) ; The cloud 
will soon roll by (fox-trot) ; A Bungalow, 
a plccolo and you (fox-trot) ; Underneath 
the arches ; I znay be wrong ; Bunkey. 
doodle-1-don. — 8 h. : Depuis Parla P.T.T. 
Informations. Revu* de la Presse. — 8 h. 
40 : Dictée de* recette* données dans la 
dernier* causerie d'enseignement ména­
ger. — 9 h. : Depuis Pari» P.T.T. Infor­
mation*. Revue de la Presse. — 10 h. 
Concert de musique variée Fantaisie 
sur véronique, opéra-comique ; Interlude; 
Bacl ai buio, sérénade : Moment musical: 
a) Barcarolle nocturne, b) Rondo, son 
de violoncelle ; Scènes humoristiques : a) 
coq et poules, b) chatte et rourls, c) au 
fond des bout, d) l'Ane et l'ànter, e) le la­
pin belliqueux ; Sœur Monique, rondo ; 
Marche miniature, — 11 h. : Concert avec 
le concours de l'orchestre de la s ta t ion 
sous la direction de M. Maurice Soret : 
eL Pays du Sourire, fantaisie sur l'opé­
rette Franz Lehar ; Chants d'Espagne : 
Orientale : Fantaisie sur t La Bohême », 
opéra-comique ; 2e rêverie ; Mon seul bon­
heur, fox ; Suite française : a) Valse joie. 
b) danse lente, grâce, c> défilé, enthou­
siasme. — 11 h. 30 : Depuis Paris P.T.T. 
Cours commerciaux. — 12 h. : Disques ; 
Le Carnaval des animaux. — 12 h. 16 : 
Depuis Toulouse-Pyrénées (concert) . — 
12 h. 35 : Depuis la Tour Eiffel : Cours 
de la Bourse des Valeur* de Parla. —• 12 h. 
46 ; Depuis Toulouse-Pyrénéea (concert) . 
— 13 h. 15 . Depuis Paris P.T.T. Informa­
tions. Physclonomte d'ouverture de la 
Bourse des valeurs de Paria. — 13 h. 30 : 
Depuis Toulouse-Pyrénées (Concert). — 
14 h. 20 : Depuis la Tour Eiffel : cours 
divers. — 14 h. 30 : Depuis la stat ion Ra­
dio Coloniale. — 16 h. 45 : Depuis la 
Tour Eiffel : Bourse. .— 16 h. • Relais de 
Rennes-Bretagne. — 17 h. : Depuis la 
Tour Eiffel : Cour» diver*. — 17. h. 10 : 
Disques Musique Symphonlque : Le 
Calife de Bagdad (ouverture) ; Esquisses 
Caucasienne* : a) Dans l'Aoule. b) Cor­
tège de Sardare. Orchestre Andolfi : Bour­
rée fantasque. — 17 h. 30 : Causerie Uni­
versitaire : Qu'est-ce que le régime par 
lementaire ? par M. Prévoit. — 18 h. 
Disques Demi-heure de Music-hall 
Coiffeur pour dames : Ça prend toujours 
avec les femmes ; Un cocktail ; Marius 
(chanson Marseillaise) ; Encorea des nou­
velles ; Un poète qui va mal ; En descen­
dant du train (monologue) ; Les quatre 
saisons de ma vie ; Le soldat aviateur. — 
18 li. 30 . Relais de Paris P.T.T. : Radio-
Journal. — 19 h. : Concert de disques 
demandés par les auditeurs ; Le Crucifix ; 
Werther (air des Lettre*) ; Damnation 
de Faust (chanson gothique) ; L'Auberge 
du Cheval blanc (fantaisie) ; J'écoute la 
guitare (valse) ; Le Corso blanc (polka-
marche), ui.e harmonie populaire. — 

19 h. 30 : Rêve de Valse ( pot-pourri ), 
grand orchestre symphonlque ; Suzanne 
(Comme un petit oiseau) ; Le* Cent Vier­
ges (valse) : l a Chanson de Paris (du 
film) : Le Beau Danube bleu (valse) ; 
Parade cfes petits lutins. Au cour* du 
concert de disques à 20 h. : Indication 
de l'heuie. — 20 h. 15 : Causerie littéraire 
de M. Walrnghlen. Professeur agrégé de 
1 Université. — 20 h. 30 Concert avec ie 
concours de Robervyl, baryton ; de Mlle 
Ariane Herbin. saprano et de l'orchestre 
de la Station sous la direction de M. Mau­
rice Soret : Le mariage secret, ouverture: 
Symphonie pathétique. Ire et 4e partie ; 
L'enfant prodigue, récit et air de Lia ; 
Songe d'une nuit d'été, sui te d'orchestre: 
scherza. nocturne, intermezzo, danse, 
marche nuptiale ; Historiette amoureu­
se : marivaudage, sérénade a Nlnette, 
Hyménée : Je t'aime ; Chant Indou : 
Pensée d'Automne; La source, ballet ; 
Manteau de fleur*, mélodie ; Le* oiseaux 
dans le soir ; Au soleil du Mexique ; Les 
tenaille* ; Sur un marché persan ; La 
cloche de la cathédrale de St-Etlenne : 
La guerre, extrait du Miracle des Loups; 
A dream of Chrlstmas ; Canzone Vesuvla-
ua, chanson napolitaine ; Marche de» 
cotillons. — 22 h. 30 : Depuis Paris P.T.T. 

„ ...^ » ., , . . . Informations. Bulletin météorologique Ceux-ci. réveilles en sursaut — il é ta i t „ " « « u i v i n i u . . 

lois pris en ippl icat ion des lois des 28 
février 1934 et 8 juin 1935. Au-dessus 

environ 23 heures — appelèrent au se­
cours. Ces appels furent en tendus par 
un gardien de la paix. M. Pierre Mar-
chandeau . qui regagnai t son domicile. 
Le gardien se précipita là ou le devoir 
rappelait . Mais, rendu furieux d'être 
ainsi dérangé , le beau-pere retourna s a 

de ce m i n i m u m , le prélèvement sera éta- I colère sur le gardien et lui asséna sur 
bli sur une échel le progressive. Seront 
supprime les cumuls de retraites, de ré­
munérat ions quelconques et de fonct ions 
contraires à la bonne gest ion adminis­
trative et f inancière du pays 

» Art 2 — Les modal i tés d'applica­
t ion de la présente loi seront f ixées par 
des décrets pris en Conseil des Ministres 
avant le 31 octobre 1936 » 

POUR LES MILLIONNAIRES 
DES RÉGIONS LIBÉRÉES 

LE 4 JUILLET A METZ 
La Loterie des Rég ions Libérées a pris 

les disposi t ions nécessaires pour que le 
solde disponible des billets de sa 6me sé­
rie, qui sera tirée le 4 juillet & Metz, soit 
réparti équitablement entre tous les dé­
par tements du Nord et de l'Est e n sorte 
que les vendeurs off iciels (banques e t 
tabacs) puissent partout sat is faire aux 
demandes du public. 

Aussitôt connue la fixation déf init ive 
au samedi 4 juillet du tirage de la fie sé ­
rie, les d e m a n d e s de billets en effet , 
ont ete plus nombreuses et ainsi , grâce à 
la prévoyance du Comité d'Organisat ion. 
la plupart de s banques et de s débi t s de 
tabac restent encore approvis ionnés mai­
gre que ce t te 6e série soit sur le point 
d'être épuisée. 

Rappe lons que la Ge, série — c o m m e 
les précédentes — ne comporte que 
135.000 billets et qu'elle fera encore plus 
de 40.000 g a g n a n t s le 4 juillet. Voilà ce 
qui explique pourquoi la Loterie de s Ré­
gions Libérées conserve, au premier 
chef, la faveur du public dans nos dé­
partements . 

la tête deux grands coups de son bâton. 
L'agent, a s sommé, tomba à terre et Ca­
mille Dulieu s 'acharna sur sa vict ime 
qui ne dut son salut qu'à l' interven­
tion de vois ins accourus au bruit de la 
bataille. 

Quant à l'irascible beau-père, maîtrisé 
par des agent s appelés , il fut conduit au 
commissar iat d'Ivry. d'où M. Vassard. 
commissa ire de police, l 'envoya au dé­
pôt. 

L'eau de CHEVRON, aux gaz naturels. 

nie des Mines de Liévln sous la direction 
de M. Nanincq. 

Enfin un grand bal de famil le clôtura 
cet te belle et inoubliable journée 

LA JOURNÉE D'AUJOURD'HUI 
Les sauveteurs visiteront aujourd'hui 

lundi e n autocars le c imetière de Lorette. 
les tranchées canadiennes . Angres et 
Vimy Départ à 14 h. au s iège de Lens. 

LE CONSEIL NATIONAL 
DES FONCTIONNAIRES 

S'EST RÉUNI. HIER. A PARIS 
Paris. 21. — A la séance du mat in du 

Conseil nat ional de s Fonct ionnaires , qui 
t ient ses assises au Palais de la Mutua­
lité. M. Laurent exposa tout d'abord 
quelle avait été l'activité de la Fédéra­
tion et celle du Cartel depuis l'arrivée 
au pouvoir du gouvernement de Front 
populaire et fit un compte rendu des 
démarches effectuées, tant auprès du 
président du Conseil que d u ministre 
des Finances , pour obtenir des amél io­
rations importantes aux décrets-lois de 
déflation et leur abrogation totale dans 
le délai le plus bref. 

L'orateur résuma, en outre, ce que 
comportent les projets du gouvernement 
qui donnent de très larges sat is fact ions 
aux fonctionnaires et agent s des ser­
vices publics, et il se félicita des résul­
tats obtenus. 

RADIO-PARIS (1.648 m. 2) — 6 h. 48 
Gymnastique. — 7 h. : Louise (Charpen­
tier). —"rm. 15 : Presse. — 7 h. 45: Gym­
nastique. — 8 h. : La Chasse (Paganlni): 
Rhapsodie hongroise iPopperi etc. — 
11 h. : Orchestre de chambre : Ninfonla 
brève (Inghelbrecht) . — 12 h. Causerie 
agricole. — 12 h. 15 : Valse de'Schubert: 
L'Knfant et les .sortilèges (Rave), etc. — 
12 h. 45 ; Chronique. — 14 h. : Presse 
féminine. — 14 h. 15 : Causerie. — 
14 h. 30 : Ouverture : Kavmond ; Le Cor­
saire : Le Bol d'Ys. — 15 h. : La plus que 
lente : Airs tziganes ; Toccata, de la Cin­
quième symphonie ; Impromptu. — 
15 h. 30 : Poèmes. — 15 h. 50 : Chroni­
que musicale. — 16 h. ; Strasbourg. — 
17 h. : Causerie — 17 h. 10 : Causerie. — 
17 h. 30 : Orchestre : Le Retour au Pays-
Marche funèbre de SaUl : Phryné ; Fu­
gue en sol mineur ; Tarentelle ; Quatriè­
me barcarolle ; Suite bergarnasque — 
18 h. : Demi-heure artistique. — 18 h. 30: 
Symphonie c La Surprise » : Les Ruine* 
d'Athènes ; Petite Suite ; Marche pour I chêstre 
une fête Joyeuse : Intermezzo ; Marche de Fernand Vanderem 

Chronique des Ll- | Orchestre. — 22 h 10 

— 20 h. 46 : Heure. — Musique de cham 
bre, mélodies et poésies : Trio, Sérénade 
d* l'amant jaloux : Airs des Pèlerin* de 
L» Mecque , La première Violette ; Le 
Roi des Aulnes : Présentation de Pans 
à Notre-Dame ; Marche dan* New-Yorkk; 
Les bord* de la Loire ; Mon Village etc. — 
22 h. 4t> : Danse. — 23 h. 15 : Baby pa­
rade ; Interlude ; La Czarlne ; Méditerra­
néen ; Le Comte de Luxembourg, etc. 

TOUR EIFFEL (206 m.). — 14 h. 30. : 
Station Coloniale. — 16 h : Télévision. — 
17 h .10 : Radio scolaire. — 16 h. 46 : 
Théâtre informations. Journal parle. — 
20 h. 30 : Causerie. — 20 h. 45 : Concert 
symphonlque Le Songe d'une nuit 
d'été ; Concert pour orchestre : Concerto; 
Adagletto et rondo ; Transparence*. 

POSTE PARISIEN (312 m.8l.— 7 h. 10 : 
Disques. — 7 h. 30 et 8 h. 30 : Presse. — 
12 h. 5 ; Orchestre. — 12 h. 30 : Musi­
que variée. — 13 h. 19 : Orchestre. — 
slaves. — 18 h. 49 : Extraits des Fête* ga-
13 h. 36 : Muslc-Hsll. — 18 h. 27 : Danses 
slaves. — 18 h. 49 : Extraits des Fêtes 
galantes. — 19 h. 10 : Journal parlé. — 
19 h. 30 ; Disque*. — 19 h. 51 : Madame 
Butterfly Madame Chrysantéme. — 
20 h. 16 Demi-heure d'humour. — 
21 h. 5 : Le sport et 1* chanson. — 
21 h. 20 : Suivez le guide, sketch — 
21 h. 56 : Quatuor à corde*. — 22 h. 30 : 
Musique légère. 

PARIS P.T.T. (431 m. 7) . — 7 h., B h., 
9 h. : Information». Presse. — 9 h. 40 : 
Revue», — 11 h. : Lille. — 11 h. 55 : Dis­
que. — 12 h. : Tourisme. — 12 h. 15 : mi­
gnon .Féte galante : La Damnation de 
nvtBt : Au bord de la mer . Callirhoé 
Romance ; Hamlet ; Danses Alsaciennes. 
- 12 h. 25 : Bourse. — 13 h. 15 : Infor­
mations. — 14 h. : Grammaire. — 14 h 5: 
Causerie*. — 14 h. 20 : Récita historiques 
— 14 h. 30 : Station Coloniale. — 16 h. 
Concert d'orgue : Fugue en sol mineur ; 
Choral ; Stella Matutlna ; Prélude, fugue 
variation ; Carillon de Westminster. — 
16 h. 30 : Orphée aux Enfers ; Les Mous­
quetaire* au Couvent ; La Fille de Mada­
me Angot. etc. — 17 h. : Orchestre U 
Lundi du jardinier. — 17 h 35 : Ques 
Bal de Béatrice d'Esté ; Valses. — 17 h.30 
tions sociales. — 17 h. 45 : Beaux-Arts -
17 h. 52 : Papotages — 18 h.: Figures 
sonores ; L'Arleqmn. Pièce pour piano — 
18 h. 30 : Radio Journal de France. — 
19 h. 20 : Presse radiophonique. — 19 h 
38 : Guitare ; Chant nuptial ; Sérénade ; 
Berceuse russe ; Sur la Volga. — 20 h 
La vie littéraire. — 20 h. 15 : Politique 
extérieure. — 20 h. 23 : Mélodies : Se 
rénade Italienne ; A toi. — 20 h. 30 
Le Testament de César Oirodot. trois ae 
tes d'Adolphe Belot et Edouard Ville 
tard. — 22 h. 30 : Information*. 

P l u s _ 
deCdre 
Les por» disparaissent 
• près q u e l q u e s bain* 
dan» cette rau laiteuse 
e t o x y g é n r e . Ajouies 
simnlrmi-nU** S»l(ra te* 
HndelIndrlV.iii ju-qu'a 
ce qu'elle ait l'asprci du 
lait. Plongez y vos (>irds. 
I.rs mrs sont ainnllis, 
l'inflammation est par­
tie . Les enflure* sont 
réduites. P o r t e z de» 
chaussure* plu» petites . 
Les Sallrate» Koiiell 
sont vendus partout par les Phxrmsf ien* 
* ni) prix insigniliniit. avec glr . int ir . 

FSCAMP (Rodlo-Normandie, 269 m. 
— 7 h.: Disques. — 7 h. 20 : Journal 
parlé. — 8 h.: Musique légère. — 9 h 
Concert. — 10 h. 30 : Orchestre. — 11 b.: 
Concerto pour clavecin en sol mineur, etc 
— 12 h. 30 : Concert. — 16 h. 45 : Emis­
sion enfantine. — 17 h. : Disques.— 19 h.: 
Children's Corner. — 19 h. 30 : Jazz. — 
20 h. : Concert. — 21 h. : Concert.— 23 h.: 
Danse. 

STRASBOURG (349 m. 2) . — 7 h. 30 
Disques. — 11 h. : Lille. — la h : Or­
chestre. — 13 h. 10 : Disques. — 16 h : 
Orchestre. — 17 h. 46 : Disques. — 18 h.: 
15 : Musique légère. — 19 h. 16 : Disques. 
— 20 h. 15 : Musique de Chambre. — 20 h. 
55 : Salomé. tragédie musicale de Richard 
Strauss ; L'Amour sorcier. 

TOULOUSE-RADIO (328 m. 6) . — 18 h. 
Opérette*. — 18 h. 55 : Soll divers. — 
19 h.: Récital de chant. — 19 h. 25 ; Or­
chestre viennois. — 19 h. 40 : Concert.— 
20 h. 10 : Orchestre. — 20 h. 40 : Aida 
— 22 h. 40 : Danse. — 23 h. : Concert. — 
21 h. 10 : fantaisie. — 22 h. : Orchestre 
de salon. — 23 h. 16 : Films. — 23 h. 40 
Bal champêtre. — 0 h. 20 : M»rche». 

LUXEMBOURG (1.292 m.) . — 7 h 6 
Informations. — 7 h. 15 : Concert.— 12 h 
Concert. — 12 h. 40 : Miniature* muslca 
lea. — 13 h. 25 : Quintette. — 14 h 5 
Musique militaire. — 17 h. 30 : Quart 
d'heure de* dames et des demoiselles. — 
17 h. 46 : Quintette. — 18 h. 15 : Con 
cert. — 19 h. 40 : Tour cycliste du Luxem­
bourg. — 20 h. : La vie au cinéma. — 
20 h. 30 : Quintette. — 21 h. 15 : Le Club 
des Gangsters (transmis des Deux Mas­
ques) . 

NATIONAL (Droltwlch 1.500 m ) — 
12 h. 30 : Trio. — 13 h. 15 : Récitai d'or­
gue. — 14 h. 30 : Concert. — 16 h • 
Violon et piano. — 16 h. 30 : Concert — 
17 h. 15 : Orchestre tzigane. — 18 h. 30 • 
Lea base* de la musique. — 20 h • Trio 
— 20 h. 30 : Orchestre. — 22 h 16 • 
Orchestre. 

BRUXELLES (483 m. 9) . — 12 h • 
Concert. — 12 h. 30 ; Orchestre de salon. 
— 13 h. 10 : Orchestre. — 13 h. 30 : 
Concert. — 17 h. : Danse. — 20 h. : Or-

21 h. : i Les Freanay », un acte 
turque. — 19 Disque 

21 h. 30 

Ensuite. M. Neumeyer rendit compte 
des travaux de la Commiss ion spéciale 
créée au ministère des F inances pour 
l'étude des cumuls et il donna lecture 
des principes arrêtés par cet te Com­
mission qui s'occupera de leur mise en 
application. Il indiqua éga lement où en 
était la quest ion des retraites 

Apres ces exposés, divers orateurs I Jardin des Tuileries, fête du viri. — Ban-
apportèrent des suggest ions en ce qui lieue, à 15 h., au C h â t e a u de Malsons-
c o n c e m e le orogramme de revendica- Laffite, exposit ion « La Route des 
t ions de la Fédérat ion générale des Parcs ». — A 16 h., place de la Con-
Fonct ionnaires . 

LES FÊTES DE PARIS 

Calendrier de U 8* semaine 
Lundi 22 juin : Rien au Calendrier. 
Mardi 23 juin : Après-midi, à 15 h.. 

Palais de la Mutual i té , inaugurat ion de 
l 'exposition e t d e s fêtes (sous le patro­
nage du général Gouraud) . — Le soir, 
à 21 h.. Cour du Musée de Cluny. Madri­
gaux et chansons d es XV» et X V I ' Siè­
cles, par la Manecanter ie des Petite 
Chanteurs à la Croix de Bois. 

Mercredi 24 juin : Après-midi, a 14 h.. 
Hippodrome d'Auteuil. courses de haies. 
A 16 h., au Pré-Catelan, Garden-Party 
des Escholiers. 

Jeudi 25 juin : A 15 h.. Grand Palais , 
Grand prix de l 'élégance féminine 

Vendredi 26 juin : Après-midi, à 14 h , 
Hippodrome d'Auteuil. Prix des Dargs. 
— A 17 h., Polo de Bagatel le , Coupe de 
Polo (sous le patronnage d'« Exce l s ior») . 
— Le soir, à 21 h„ au Pré-Catelan, d iner 
des Trois C e n t s (sous le patronnage de 
« Comèdia »). 

Samedi 27 juin : Après-midi, à 14 h.. 

P a n s , organisé par l' . i Automobile-Club » 
de 1 Ile d e France » sous le patronr ige 
du t Journal » — A 17 h.. Polo de Baga­
telle, Prix d u Prés ident de la République 
— Banl ieue à 17 h.. Abbaye de Rayau-
mont . mat inée musicale . — Le soir, à 
21 h., Jardin des Tuileries, féte du vin 

D i m a n c h e 28 juin : Après-midi, à 14 h . 
Jardin des Tuileries, féte du vin — A 
14 h., à l 'Hippodrome de Longchamp. 
Grand Prix tte Paris (t irage du Sweps-
take de la Loterie Nat ionale) . — A 
14 h. 30. S tade Pershing. m a t c h interna­
t ionale de Rase-Bail . France-Amérique 
latine. — A 17 h. 30. Polo Bagate l le 
Coupe de France. — Banlieue. Autodro-
m e de Montlhéry, Grand Prix de l'Auto-
mobile-Club de France. — A 14 h Vin-
cennes . Vélodrome Municipal. Grand 
Prix d e Paris Cycliste. — Versailles à 
16 h. 30, Grandes eaux. — Le soir 
Opéra, représentation de gala, « Faust » 
a l'occasion du Grand Prix de Paris 

TRAGIQUE PARTIE DE CAN0E 
PRÈS DE METZ 

Metz, 21. — U n canoë occupé par M 
Ernest Mouchot. luthier à Metz, et un 
de ses camarades a chaviré d a n s la Mo­
selle. Les deux jeunes gens ont é té 
précipités dans la rivière. M. Mouchot a 
coulé à pic ; l 'autre canot ier a réussi à 

corde, arrivée d u Ral lye des Fê te s de gagner l a rive à la nage. 

POUR LES CANDIDATS 
AUX FONCTIONS PUBLIQUES 
Contrôleur a la Caisse autonome de 

retraites des ouvriers mineurs . — Date : 
5 octobre 1936. Délai d'inscription : 
4 août. Au 1er janvier 1936 : âge de 
21 à 30 a n s p lus services mil i taires obli­
gatoires. Trai tement de base : 14.000 fr. 
plus indemnités . Baccalauréat exige 

Soua-directeur d'agence des enfant» 
ass istés d* la St ina . — Date : 5 novem­
bre 1936. Délai d inscription : 24 octo­
bre. Age au 1er janvier 1936 : 25 à 
35 a n s plus services militaires act i fs 
obligatoires. Tra i tement de début : 
14000 fr. plus indemnités . B. E ou bac­
calauréat exige. 

DMtinateur-Kéometrt du servie* tech­
nique du plan de Paris. — Date 13 oc­
tobre 1936. Délai d'inscription : 31 août. 
Age au 1er Janvier 1936 20 a 30 ans 
plus services mil i taires act i fs obliga­
toires. Tra i tement de début : 12.800 fr. 
plus indemnités . Aucun f i p l ô m e exige. 

Géomètre-expert. — Examen prélimi­
naire : 26 octobre 1936. Délai d'inscrip­
tion : 26 août. Examen final : 9 novem­
bre 1936. Clôture de: inscription* : 
9 septembre. 

Rédacteur a u ministère d* la Guerre. 
— D a t e : 13 octobre 1938. Délai d'ins­
cription : 1er septembre. Avoir sat is fa i t 
loi recrutement. Limite d'âge supérieu­
re : 30 ans plu~ services civils ou mili­
taires admissibles pour la retraite. Trai­
t ement de début : 14.000 fr. plus indem­
nités . Licence ou diplôme èqui la lent 
exigé. 

Commit d* 4e classe de* trésoreries d* 
l'A. 0 . F. — Date : 10 septembre 1936. 
Délai d'inscription : 10 juillet. Age au 
1er Janvier 1936 : 21 à 30 a n s plus ser­
vices mil i taires actifs . Trai tement de 
base : 10.500 fr. plus 7/10 et indemnités . 
B. E. ou B. E. P. S. ou diplôme équiva­
lent exige. Concours ouvert en France 
pour quinze places. 

Eleva bureau a la Ci* des Chemins d* 
fer d* l'Etat. — Date : 27 août 1936. 
Délai d'inscription : 9 Juillet. Age : 
15 à 20 a n s au 1er Janvier 1937 pour 
les parents d'agents et 14 à 20 a n s pour 
les orphel ins de guerre. Tra i tement m e n ­
suel de début 355 fr. plus Indemnités . 
Aucun dip lôme exigé. 

Les personnes qui désirent des rensei­
gnements sur l'un des emplo is ou con­
cours ci-dessus ou sur u n e x a m e n quel­
conque, peuvent s'adresser de notre 
part à M. le directeur du « Journal des 
Candidats et de leurs Famil les ». 7. m e 
Marbeuf. Paris (8e) qui leur répondra 
à t i tre abso lument gracieux. 

Joindre un t imbre de 0 fr. 50 e t ne 
pas oublier d e ment ionner : e n qualité 
de lecteur du t Réveil du Nord ». 

CHEMIN DE FER DU NORD 

BILLETS I N D I V I D U E L S 
D'EXCURSION POUR DUNKERQUE 

(Plaga d* Malo-lat-Baint) 

Pendant U période d'été 1938 (31 
Juin au 26 Septembre) la Compagnie 
du C h e m i n de fer d u Nord délivrera 
pour Dunkerque (Malo-les-Bains) au 
départ d e s gares su ivantes : 

Tourcoing, Roubaix, Croix-Wasque-
hal, Lille G- V.. La Madeleine. Armen-
tières, Ball leul, Hazebrouck. Bais ieux. 
Ascq. Secl in et H a u b c i r d i n , » 
des billets d'aller e t retour individuels 
spéc iaux d'excursion, à prix très réduits, 
valables le. m ê m e jour seu lement , e t 
d a n s certains trains dés ignés . 

En outre, pendant "la m ê m e période, 
au départ de Lille ( toutes gares ) . Hau-
bourdin, Hel lemmes. Lambersart. Le-
zennes , Lomme. Seqeudin, Saint-André, 
Wambrechies . Loos. elle délivrera, d$ns 
les m ê m e s condit ions, d e s billets spé­
c iaux à prix réduits comportant le 
transport d a n s les t ramways de Lille 
(le cas échéant ) »t de Dunkerque (Malo-
les-Bains) . 

Pour tous rense ignements concernant 
le prix des billets et les trains & utili­
ser, se renseigner dans les gares. 
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Bil lets d'aller et retour réduits de 50 % 
délivrés tous les d i m a n c h e s jusqu'au 12 
jui l let inc lus ainsi que le mardi 14 juil­
let, valables pour la journée d a n s tous 
les trains du service régulier. 

Les visiteurs pourront util iscer au re­
tour les trains partant de Paris Jus­
qu'à 1 heure du ma t in (nuit d e s diman-
ches laux lundis et d e s fê tes aux lende­
m a i n s de fêtes) . 

Samedi 27 juin ; Abbaye de Royau-
m o n t : 17 h., m a t i n é e musicale . 

D i m a n c h e 28 Juin. 14 h. : Grand Prix 
de Paris (Tirage du Sweeps take de la 
Loterie Nat ionale ) . 

14 h. 30 : S tade Pershing : M a t c h In­
ternational de Base-Bai l France-Améri­
que latine. 

17 h. 30 : Polo de Bagate l le : Coup* 
d e France. 

HORAIRE d*sTRAINS delà C?du NORD 

J ftus t . . . . 
UPIUSPRATIQUÉ C o u v e r t u r e r o u a » 
EN VENTE PARTOUT tyna6n^. «SaasjS * J/to 

FEUILLETON DC » JCTN 193S. — M' t t 

¥wtgea/rvce 
t ct'ÔtoltOUA, 

Mais 11 n'eut pas raison de la ré­
serve d u secrétaire de Donalde. 

— Je suis flatte, monsieur, croyez-le. 
de la faveur que vous m e faite*, répli­
q u a Arnaud Mal* ne n o u s h â t o n s pas 
de prononcer l e nom d e l'amitié 

L* «oir. quand il é ta i t »eul dan» sa 
chambre, et qu'il «e recueillait, après 
le travail e t le* événement» du Jour, 
Arnaud essayai t e n vain d apaiser la 
t empête de s en t iment* qui grondait 
d a n s son àme . 

fl s'accoudait a »a tenêtre. aspirait 
à pleins poumon* l'air frai* de la 
nuit, contempla i t le» étoile» Il ne 
trouvait pas l 'apaisement. 

Si. avant la s a u r e t a t e d* Béatrice . 

U avait réussi à lutter contre l'incu-
nation qui l 'entraînait vers elle. U se 
senta i t m a i n t e n a n t incapable de do­
miner son amour. 

A la vente , il n'essayait même oas 
s incèrement d'en guérir 

Ayant consc ience de tout ce qui le 
séparait de Béatrice . 11 éprouvait tout 
de m ê m e une volupté secrète à l'ai­
mer sans qu'elle s'en doutât. Il cachai t 
sous un masque de froide ei déférente 
camaraderie les s e n t i m e n t s que la 
jeune fille IUI inspirait, mais il était 
heureux de vivre auprès d'elle, de la 
voir, de lui parler, de respirer dans 
son air 

Il savai t que le dessein dont U pour­

suivait 1 exécut ion faisait de lui l 'enne­
mi de Béatrice, et pourtant il aurait 
considéré c o m m e une félicité de pou­
voir' se sacrifier au bonheur de la Jeune 
fille. 

La lumière éte inte dans sa chambre , 
il rêvait ainsi accoudé à la balustrade. 
Parfois, il s e pressait le front e n gé­
missant . 

— Mon père, si vous aviez su que 
m o n devoir de justicier éta i t aussi dif-» 
ficile à remplir, m'àurlez-vous imposé 
ce t te épreuve ? 

Et il é ta i t tenté cte renoncer â sa 
vengeance. 

Mais alors, les spectres de son père 
et de sa mère surgissaient devant lui. 
Il croyait les voir se dresser sur la 
pelouse noyée d'ombre et lever vers 
lui des bras désespérés. Il s e rappelait 
les cr imes de Donald, et l ' indignation 
lui rendant la volonté d'agir. 

— Non. non. murmurait-Il. je ne 
trahirai pas la mémoire de ceux qui 
m'ont donné la vie. 

Puis u voyait, a i aile opposée du 
château luire la fenêtre de Béatrice 
et de nouveau, son imaginat ion lui 
représentait la Jeune fille. 

Une demi-clarté faisait apparaître le 
cadre dé la croisée... 

Mais en v e n t e n'était-ce pas la sil-
nouette gracieuse de Béatrice, qui se 
détachait sur ce fond doucement lu­
mineux. 

Elle rêvait aussi devant le spectacle 
riant de la nature, devant le lac, d o n t 
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vivant et pathétique roman d'amour 

les eaux tranquilles ref létaient ie* 
arbres e t les ciel parsemé d'étoiles. 

Obéissant à une Impulsion irraison­
née, le jeune h o m m e sortit s a n s bruit 
de sa chambre, descendit d a n s le parc, 
s'approcha dans l'ombre, à pas silen­
cieux, de ta fenêtre de Béatrice. 

Que voulait-Il I II n'en savait rien. 
Certes, il n'oserait Jamais révéler sa 

présence à la Jeune fille, lui adresser 
la parole, encore moins lui avouer son 
amour. Mais il é ta i t att iré Irrésistible­
m e n t ver* elle. 

La chamb- , de Béatrice éta i t a l'en­
tresol et donna i t au-dessus de l'angle 
d'une terrasse de laquelle, en gr impant 
sur la balustrade, un h o m m e aurait 
pu étendre la main iusqu'au bord de 
la fenêtre. 

Blott i d a n s l'ombre contre 1* mur 

du château. Arnaud observait la Jeune 
fille. 

Elle se p e n c h a i t regardait de côte 
et d'autre, levait parfois les yeux ver» 
le ciel ou contempla i t le paysage noc­
turne. 

Un moment Arnaud se crut décou­
vert. 

La Jeune 111e regardait obs t inément 
vers le coin où 11 se tenai t blotti. 

Peut-être avait-el le en tendu crier le 
gravier 1 

Elle f init pourtant par porter son at­
tent ion d'un autre côté. 

Arnaud frémissait à la pensée de ce 
qui serait arrivé si Béatrice avait , en 
effet, remarqué sa présence. 

Comment se serait-il excuse ? 
Mais, si embarrassante qu'eût été 

alors sa s i tuat ion 11 aurait presque 
souhai té d y être je té malgré lui ; 11 

aurait été forcé de parler. Béatr ice 
l'aurait peut-être écouté avec bienveil­
lance. , 

Quand bien m ê m e la jeune fille lui 
eût pardonné s o n audace, quand el le 
eut encore toléré sa présence, il n'au­
rait g a g n é que de rendre moins libres 
et mo ins cordiales se* relat ions avec 
elle ! 

N'eût-11 pas é té séparé d'elle par les 
spectres d u passé , qu'il n'aurait p u pré­
tendre à remplacer d a n s son c œ u r 
Geoffroy d'Ernout. s o n f iancé I 

Celui-ci é ta i t au château depuis 
quelques jours. 

n aurait fallu ê tre aveugle pour ne 
pas voir que Geoffroy d'Ernnut et 
Béatr ice Donalde brûlaient l'un pour 
l'autre d es feux les plus ardents . 

Arnaud songeai t à ces choses e n 
comprimant les bat tements de s o n 
coeur. 

— Béatrice, murmurait-l i . je vous 
a ime e t pourtant Je rode autour de 
vous c o m m e le traître d e s tragédies : 
Je suspends sur votre tête chérie la 
m e n a c e du malheur. Votre père doit 
expier se* crime*, mai* héla* I m le 
frappant, je vous frappe aussi... -Que 
ne puis-je au moins racheter votre 
bonheur en d o n n a n t m a vie ! Je mour­
rais volontiers pour détourner de vous 
les coups d e la fatalité. 

Entendant un léger bruit du coté de 
la terrasse. Arnaud scruta les ténèbres 
du regard et vit approcher une sil­
houetta mascul in* qu'il n'eut p a s de 

peine à reconnaîtra pour oeil* d* 
Geoffroy d'Ernout. 

Le f iancé de Béatrice sauta légère­
m e n t sur l'appui de la balustrade et , 
s e haussant sur la pointe du pied, s* 
mit à parler à mi-voix avec la j eune 
fille, qui se penchai t pour être plus 
près de lui. 

Par instant, les f iancés fa i sa ient 
effort pour se tendre la main , leur* 
do ig t s s e touchaient . 

C o m m e Arnaud, maintenant , regret­
tait d'être venu là I Quel supplice pour 
lui d'assister à c e rendez-vous d'amour 1 

Fl aurait voulu s'éloigner, mai s il n* 
pouvait le faire s a n s attirer l 'attention 
de Geoffroy e t il ne voulait * aucun 
prix révéler s a présence. 

Il restait donc blotti d a n s l'ombre, 
o sant a peine respirer, cra ignant à 
tout m o m e n t d'être découvert et s e n ­
tant que sa s i tuat ion devenait de p lus 
e n plus dél icate au fur e t à mesure 
que les conf idences de Geoffroy et d* 
Béatrice s e prolongeaient . 

Les amoureux n'étalent naa 
de se séparer. 

Enfin, Geoffroy ae décida a 
au château . 

Arnaud vit encore la Jeune flfla rê­
ver un m o m e n t à sa fenêtre, il l 'en­
tendit fredonner quelque* mesures d'un 
c h a n t passionné, puis aile rentra d a n s 
sa chambre en t irant les voleta. 

Arnaud alors tomba â 
la fenêtre en sang lo tant 
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